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L’équipe pédagogique du lycée Belin souhaite alerter l’opinion publique sur les conséquences de la 
réduction de la dotation globale horaire (DGH) prévue pour la rentrée scolaire 2026. Après une 
baisse de 60 heures déjà subie l’an dernier, l’établissement se voit à nouveau retirer 60 heures 
supplémentaires. Cette diminution des moyens fragilise l’organisation du lycée et suscite de fortes 
inquiétudes quant au maintien d’un enseignement de qualité pour les élèves.

Plusieurs formations sont directement concernées par ces restrictions. Les enseignants s’interrogent 
notamment sur l’absence d’ouverture d’une seconde classe de STI2D, alors même que cette filière 
technologique est particulièrement demandée par les élèves et qu’elle s’inscrit dans les besoins du 
tissu industriel local. Cette situation pourrait également avoir des conséquences sur le recrutement 
dans les formations de BTS proposées par l’établissement.

La réduction des moyens affecte également certaines spécialités et options. La spécialité et l’option 
arts plastiques perdent des heures alors qu’elles constituent une offre rare dans le département, 
accessible notamment aux élèves qui ne disposent pas d’autres établissements pour suivre cet 
enseignement. Plus largement, les options apparaissent comme particulièrement fragilisées : après 
la suppression l’an dernier des options latin et chinois, d’autres dispositifs voient aujourd’hui leur 
volume horaire réduit.

Les enseignants signalent également les difficultés d’organisation que provoque cette gestion des 
moyens « en flux tendus », notamment dans les disciplines scientifiques où les capacités des salles 
de travaux pratiques imposent des contraintes de sécurité et d’encadrement pour les manipulations 
expérimentales.

Enfin, certaines disciplines ont déjà été fortement touchées par les réductions d’heures ces dernières
années. Les enseignants de lettres rappellent notamment l’importance des dédoublements et de 
l’accompagnement personnalisé pour permettre un suivi adapté des élèves et développer les 
compétences d’écriture dans un contexte de fragilisation du niveau global à l’écrit.

Face à l’ensemble de ces préoccupations, l’équipe pédagogique du lycée Belin demande des 
éclaircissements sur les critères ayant conduit à cette nouvelle réduction de la dotation et appelle à 
un réexamen de la situation afin de garantir des conditions d’enseignement sûres, équitables et de 
qualité pour l’ensemble des élèves du territoire.


